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Levez les yeux et regardez ; déjà les champs sont dorés 
pour la moisson ! (Jn 4,35) . 

Voici bientôt trois ans que notre Unité Pastorale a vécu la Refon-
dation : un retour aux sources qui a donné aux paroisses de Binche-
Estinnes un carnet de route, un Conseil Pastoral, une nouvelle Équipe 
d’Animation Pastorale, créé certains services et en redynamisé 
d’autres. Bien avant la Refondation, nous avons vécu le projet Renais-
sance puis le synode diocésain. Petit à petit, nous avons appris à 
mieux nous connaître, à prier et à travailler ensemble.  

La dernière réunion du Conseil Pastoral nous a rappelé que pour 
continuer dans la bonne direction nous devons culti-
ver l’accueil. Que chacun se sente le bienvenu dans 
nos assemblées (un mot, un sourire, une attitude…) 
ou à la visite de nos églises. Nous devons pour cela 
maintenir les portes de nos églises ouvertes du 

mieux que nous pouvons et aller vers les autres. 
Une prochaine réunion du Conseil Pastoral est prévue le 19 février. 

Elle amorcera la réflexion sur l’évaluation que nous ferons à la fin de 
cette période de trois ans et sur nos chemins d’avenir. Nous le ferons 
à la lumière de Celui qui nous dit de lever les yeux pour voir que les 
champs sont dorés pour la moisson.  

Nous connaissons la méthode : voir – juger (comprendre) – agir. Le 
Christ nous invite à poser sur nos communautés et sur notre monde 
un regard de foi et d’espérance qui va au-delà des apparences, au-delà 
de la dimension purement humaine. Nous devons lever les yeux vers 
le Père pour voir son projet pour l’Église. « Moi, je connais les projets 
que je forme à votre sujet – oracle du Seigneur –, projets de paix et 
non de malheur : je vais vous donner un avenir et une espérance » (Jr 
29,11). 

Certes, l’Évangile ne promet pas de succès faciles  – nous 
devons travailler dur et notre Unité Pastorale compte sur 
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 Le 2 février : Présentation du Sei-
gneur et journée de la vie consacrée 
(religieux, religieuses, moines et mo-
niales, ermites etc ...) 

 Le 7 février : St Amand, patron de 
Vellereille-le-Sec   

 Le 11 février : N.D. de Lourdes, jour-
née mondiale des malades et de la 
pastorale de la santé.  

Le 8 février à 19h, Salle St Ursmer à 
Binche: Souper « Toi et moi » organi-
sé par notre Unité Pastorale . Réser-
vations :0470/10 03 68 ou  
paroisse.binche.estinnes@gmail.com 

Adoration eucharistique 
 Chapelle de l’Étoile (Waudrez): tous 

les mercredis à 17h30 (suivi de l’eu-

charistie) 
 Collégiale St Ursmer: tous les same-

dis à 10h00 
Sacrement de la réconciliation  

Collégiale St Ursmer :tous les same-
dis de 10h00 à 11h00  

Temps de prière avec un groupe du Re-
nouveau : 
Tous les mercredis à 19h00 (C/O Si-
mone Bougniart, rue des Trieux 173 
Estinnes-au-Mont)  

Le WE des 9-10 février : la collecte 
pour Caritas diocésaine : Caritas est 
une association mandatée par les 
Evêques de Belgique pour soutenir la 
solidarité de l’Eglise. Le réseau Caritas 
est présent dans le monde entier.  
Dans notre pays, Caritas soutient des 
associations et institutions d’entraide, 

vous – mais Il contient une merveilleuse promesse. Comme 
nous dit le pape saint Jean-Paul II :  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Alors, pleins d’espérance, avançons au large  ! (Lc 5,4) 

 
A. Louis Wetshokonda 

« Il faut que, dans la conscience de chaque être hu-
main, se fortifie la certitude qu’il existe Quelqu’un qui 
tient dans ses mains le sort de ce monde qui passe, 
Quelqu’un qui détient les clés de la mort et des enfers, 
Quelqu’un qui est l’Alpha et l’Oméga de l’histoire de 
l’homme, qu’elle soit individuelle ou collec-
tive ; et surtout la certitude que ce Quelqu’un 
est Amour, l’Amour fait homme, l’Amour 
crucifié et ressuscité, l’Amour sans cesse pré-
sent au milieu des hommes ! (…)  
Il est source inépuisable de communion »  

(Entrez dans l’espérance, p. 321) 
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intervient directement dans des situa-
tions de détresses publiques ou privées, 
contribuant au quotidien à aider celui 
qui souffre à se remettre debout dans 
la dignité. 
Dans notre diocèse, Caritas soutient la 
réalisation d’un espace crèche en mai-
son d’accueil dans la région de Tournai, 
une école de devoirs à Mons, la mise en 
place d’un service de médiation de 
dettes ou de médiation judiciaire et la 
création d’abri de nuit dans chaque 
région. La Caritas diocésaine a aussi 
aidé financièrement de nombreuses 
familles en difficultés et a mis à dispo-
sition des réfugiés ou immigrés des 
centres de formation. 

Mardi 19 février : 19h30 : Eglise du Sacré
-Cœur à Binche, salle Jean-Paul II 
N’hésitez pas à contacter votre relais de 
clocher pour lui faire part de vos sug-
gestions.

La préparation des enfants à la 1ère 
communion et à la confirmation 
est bien avancée. Il ne reste plus 
qu’un dossier à partager et 
quelques rencontres avant les cé-
lébrations. Pourquoi ne pas saisir 
l’occasion de la Saint Valentin 
pour nous tourner vers leurs pa-
rents et vers tous les couples ! 
Voilà pourquoi nous avons prévu 
un souper « Toi et Moi » le 08 fé-
vrier. 
Jésus nous fait communier à sa 
joie, comme il l’a dit à ses 

apôtres : « Je vous ai dit cela pour 
que ma joie soit en vous et que 
votre joie soit parfaite. » Jn 15,1. Le 
Seigneur nous invite à la joie ! Et 
pour y répondre, il faut être fou 
ou amoureux ! N’est-ce pas une 
grande joie et un bonheur im-
mense que d’être ensemble, l’un 
pour l’autre chaque jour ! Cet 
amour,  Dieu nous l’a manifesté 
en venant rejoindre notre huma-
nité, se confiant à l’amour des 
époux. Dieu nous invite ainsi à 
porter un regard d’amour sur 
notre partenaire, un regard positif 
qui laisse voir ses bons côtés plu-
tôt que ses manquements. Dieu 
est source d’Amour et il nous aide 
à avancer à deux et avec notre fa-
mille sur le chemin 
que nous avons choisi 
d’emprunter ensemble.  
Mais savez-vous que 
pour exprimer son 
amour à l’autre, il y a plusieurs 
langages ? Nous vous invitons à 
les découvrir lors de cette soirée 
« Toi et Moi ». Pendant un excel-
lent repas qui vous sera servi à 
table (une table par couple), deux 
animateurs (Adeline et Florent), 
vous présenteront le thème de la 
soirée : Les langages de l’amour. 
Cette rencontre est organisée par 
notre unité pastorale et la pasto-
rale des couples et des familles de 
notre Diocèse. Nous espérons vous 
accueillir très nombreux pour 
cette initiative pastorale hors du 



4 

commun dans nos paroisses ! 
Pour vous inscrire ou demander 
un renseignement : 0470/100368.  

Marie-Christine Wiederkehr 

La Chandeleur, fêtée chaque  
2 février, n’est pas d'abord la fête 
des crêpes... mais de la Présenta-

tion de Jésus au Temple. 
Si l’on demandait à des enfants ce 
que représente la fête de la 
« Chandeleur » pour eux, il y a 
grande chance qu’ils vous répon-
dent : « c’est la fête des crêpes » ! 
Il serait sans doute bon alors de 
leur expliquer ceci : la Chandeleur 

n’est pas une fête 
païenne, ni une fête 
culinaire. Elle corres-
pond à l’un des mys-
tères de l’enfance du 

Christ qui est sa Présentation au 
Temple, quarante jours après la 
nativité. C’est pourquoi elle est 
fêtée le 2 février, le quarantième 
jour à compter du 25 décembre. 
Partie intégrante des mystères 
lumineux de la naissance du 
Christ, elle tire son nom d’une 
tradition établie au Vème siècle se-
lon laquelle était organisée à cette 
occasion une procession de lu-
mières, allumées avec des chan-
delles bénies. De là, la fête des 
chandelles, ‘festa candelarum’ en 
latin, a pris le nom de 
« Chandeleur ». 

En outre, cette fête rappelle aussi 
que Marie vint au Temple pour 
être purifiée, ainsi qu’il est écrit 
dans la Loi de Moïse. 
Mais il faut noter que la Vierge 
était parfaitement pure, et n’avait 
donc pas besoin d’être « purifiée », 
mais elle a voulu se soumettre à 
la loi comme toutes les femmes 
juives de son époque.  
Dans la tradition byzantine, cette 
fête est appelée « Hypapante », ce 
qui signifie :« rencontre », car elle 
célèbre aussi la rencontre de Anne 
et Syméon avec Jésus, et à travers 
eux, la rencontre de Jésus avec son 
peuple qui Le reconnait comme 
Sauveur ; tout son peuple, c’est-à-
dire aussi bien Israël que les na-
tions.  
Enfin, depuis 1997, le 2 février a 
été choisi par Jean-Paul II pour 
célébrer la journée de la vie consa-
crée. Cette journée a donc une im-
portance particulière pour toute 
personne consacrée, qui, inspirée 
par le don bouleversant du Christ, 
aspire à son tour à donner sa vie 
et à tout abandonner pour mar-
cher à sa suite. Nous prions donc 
tout spécialement pour toutes les 
personnes consacrées : religieux, 
religieuses, moines et moniales, 
laïcs consacrés ...  
Mais pourquoi alors des crêpes le 
jour de la Chandeleur  ?  
Tout d'abord, leur forme ronde et 
leur couleur symbolisent le disque 
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solaire, et le retour de la lumière. 
Ensuite, elles demandent peu 
d'ingrédients et sont réalisées 
avec l'excédent de farine de l'an-
née précédente. On les tourne en 
espérant prospérité et abondance 
dans les prochaines récoltes. 
C'est aussi le jour de la Chande-
leur qui clôture le cycle de Noël. 
Et, si ce n'est pas déjà fait, c'est le 
2 février que l'on range sa crèche. 
Chaque année, le 11 février est 

l’occasion de rappeler que l’ac-
compagnement des personnes 
souffrantes est une priorité évan-
gélique et que chaque chrétien est 
invité à rendre visite aux per-
sonnes âgées, malades, à les écou-
ter, à leur proposer le service de la 
communion… « Sur le visage de 
chaque être humain, encore da-
vantage s’il est éprouvé et défigu-
ré par la maladie, brille le visage 
du Christ », nous dit le Pape Fran-
çois. 
La maladie met à l’existence hu-
maine à l’épreuve et apporte avec 
elle des interrogations qui creu-
sent en profondeur. La première 
réaction est souvent une révolte. 
Pourquoi est-ce que cela m’ar-
rive ? On se sent désemparé et on 
pense que rien n’a plus de sens et 
que tout est perdu . . . 

Dans une telle situation, la foi 
peut révéler une puissance posi-
tive ainsi que les amis qui don-
nent du courage et accompagnent 
pendant ces heures et ces jours où 
le malade se remet debout. 

Tout d’abord, lorsqu’on nous a pré-
senté le projet, j’étais super emballée de 
participer à ce voyage. Je me suis inves-
tie pour ce projet tout au long de l’an-
née scolaire pour récolter des fonds 
pour diminuer le coût de ce voyage, je 
voulais vraiment y aller. Puis, en juin 
lorsqu’on a reçu le programme et que 
j’ai vu la quantité de messes et de célé-
brations que nous allions faire, je me 
suis dite « mais qu’est-ce que je vais 
faire là-bas ? Ce voyage n’est pas pour 
moi ! » Tout au long des vacances, j’ap-
préhendais ce moment du départ et je 
ne voulais absolument plus partir. La 
veille, j’ai quand même fait ma valise en 
essayant de me convaincre que j’allais 
aimer ce voyage.  Le jour du départ, 
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nous avons pris le train dans lequel j’ai 
rencontré des personnes qui avaient 
déjà fait ce pèlerinage les années précé-
dentes et qui me rassuraient en me 
disant « tu verras c’est chouette, on va 
s’amuser » Malgré tout, je voulais ren-
trer chez moi. Le soir où nous sommes 
arrivés c’était encore pire je ne voulais 
pas rester, j’étais triste d’être là.  

 Après, plus les jours passaient, plus le 
voyage me plaisait bien malgré les 
messes et les célébrations, je trouvais ce 
voyage très intéressant. J’ai rencontré 
des personnes dans le groupe des jeunes 
et des anciens que je n’oublierai jamais, 
j’ai découvert que les messes que je re-
doutais tant ne sont pas toutes en-
nuyantes malgré qu’on ait assisté à  
beaucoup, elles sont toutes différentes 
les unes des autres. J’ai pu voir la solida-
rité et l’entraide entre le groupe des 
jeunes et des anciens.  

Le bilan de ce séjour est que ce voyage 
est le meilleur  que j’ai fait jusqu’ici. Moi 
qui ne voulais absolument pas partir, je 
me demande si je ne devrais pas y re-
tourner l’année prochaine car ce voyage 
a renforcé les valeurs du partage, de 
l’humanité mais surtout l’amitié qui 
sont des valeurs très importantes pour 
moi. J’ai rencontré des personnes durant 
ce voyage avec qui je suis devenue très 
proche et avec qui je ne pensais pas 
nouer des liens aussi forts. J’ai pu 
rendre service à des personnes qui 
étaient dans le besoin et je pense que 
c’est le meilleur des cadeaux pour 
elles… et pour moi, aussi. Alors pour 
tout ça,  merci à tous ceux qui ont per-
mis la réalisation de ce voyage je ne 

l’oublierai jamais, il est à jamais gravé 
dans ma mémoire.  

La conclusion, c’est qu’il faut oser 
dépasser ses peurs et ses préjugés et 
surtout OSER aller de l’avant. 

Carmela, élève au CNDBS   
Quand on est petit, on a 
plein de rêves… un des 
miens était d’être au service 
des autres. Un jour, j’ai pu 
aller à Lourdes avec ma 
maman et j’ai découvert le 

service de « brancardier ». J’ai su que 
c’était comme ça que je voulais être au 
service des autres et ce rêve est resté là, 
au fond de moi… Grâce à la rencontre 
avec Sabrina, ma collègue devenue amie 
et complice, j’ai pu réaliser ce rêve car 
elle m’a apporté le soutien et les ailes 
qui me manquaient afin de mettre ce 
projet en place dans notre école, le Col-
lège ND de Bon-Secours de Binche. 
Grâce au soutien de la direction, des 
collègues et la confiance des élèves, 
nous avons mis sur pied le projet d’ac-
compagner le pèlerinage d’août organi-
sé par l’Hospitalité de Tournai. Après de 
nombreux rebondissements, aventures, 
craintes et doutes pour financer et di-
minuer le coût du voyage et sur le dé-
roulement du voyage, nous nous 
sommes inscrites à 8 (6 jeunes et nous 
2, professeurs) et avons embarqué dans 
l’aventure le 17 août à 7h15.  
Nous voici le 24 août c’est-à-dire le len-
demain de notre retour et je ne sais plus 
comment je dois nommer ce « projet », 
«  voyage », …  
Quand on est petit, nous avons des 
rêves, plein de rêves… Quand on gran-
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dit, d’autres viennent s’y ajouter et par-
fois faire disparaître les premiers. Dans 
ces nouveaux rêves, pour certains, pour 
beaucoup, devenir riche est l’un de ces 
rêves. Et bien moi, aujourd’hui, je peux 
vous dire que mon rêve de petit fille et 
en plus de cela, je suis RICHE.  
Riche de tous ces sourires, ces étoiles 
dans les yeux des jeunes que j’ai accom-
pagnés, rencontrés ; de cette foi qui les 
accompagne et qui les guide et dont ils 
sont si fiers, de la solidarité, de l’envie/ 
du besoin de service pour les moins-
valides.  
Riche de cet accueil sans jugement, 
sans questions, de tout le groupe, de 
tous les organisateurs, accompagnants, 
de Sœur Bernadette et l’abbé André 
Parent qui nous ont intégrées dans 
l’équipe avec toute leur simplicité et 
leur bienveillance.  
Riche de ces paroles reçues, entendues, 
échangées avec les prêtres, les sœurs, 
les jeunes, la communauté. Riche de 
cette rencontre différente avec l’Eglise, 
avec Dieu, avec Marie.  
Riche d’avoir pu faire vivre cette expé-
rience inoubliables à 6 jeunes extraordi-
naires qui se sont dévouées, mises au 
service de l’autre sans limite, sans réflé-
chir à la fatigue, à l’épuisement.  
Riche de ces regards échangés, ces em-

brassades, ces paroles de sagesse, ces 
confidences venant des moins-valides 
qui vivaient ce pèlerinage avec leurs 
fardeaux, leurs histoires mais surtout 
leurs espérances et leurs prières.  
Le thème de ce pèlerinage était « Faites 
tout ce qu’Il vous dira ». Pour cela, nous 
nous sommes levés, nous avons pris les 
(nos) brancards et nous avons marché, 
nous L’avons suivi, nous Lui avons fait 
confiance, nous nous sommes mis à 
Son service… Chaque parole a été un 
vrai cheminement personnel et collec-
tif. Et le projet « professionnel » de base 
s’est très vite transformé en une expé-
rience ENRICHISSANTE, une expé-
rience INOUBLIABLE qui me permet 
maintenant de repartir autrement vers 
ce qu’Il me dira.  
Quand on est petit, on a des rêves et 
puis on a des phrases qui nous mar-
quent. Je vais vous confier 2 de mes 
citations préférées : « on ne voit bien 
qu’avec le cœur » et « suis ton cœur il 
te mènera sur le bon chemin ». Ce che-
min je l’ai trouvé là-bas à Lourdes et il 
m’a ramené ici avec la conviction que 
mon rêve de petite fille d’aider les 
autres était bien plus que cela, il est ma 
voie à suivre. 
     Jessica Marcq, professeur au CNDBS  

(la suite des témoignages sur  le site Web de l’UP) 

Charade du mois Les réponses dans ce numéro ! 

Mon 1er  peut être artistique ou de blé 
Mon 2ème est une préposition 
Mon 3ème se lit sur une montre 
Mon tout est une fête du mois de février.  
 
 
Mon 1er est un grand étang des Bouches 
du Rhône 

Mon 2ème est le symbole chimique du 
sodium 
Mon 3ème est une conjonction qui marque 
un départ 
Mon 4ème est un pronom personnel com-
plément 
Mon tout est la personne qui a reçu la 
visite de Marie à Lourdes le 11 février  

https://paroisse-binche-estinnes.be/jm3/index.php/services/jeunes/412-des-eleves-du-college-de-binche-a-lourdes
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• M. le Doyen Louis Wetshokonda, rue Haute, 5, 7130 Binche  

 064 /33.23.01 0488/79.50.31  

• M. l’abbé Pascal Cambier. 2, rue Enfer, 7120 Estinnes-au-Val.  
0493/15.19.15 

• Mme Marie-Christine Wiederkehr, animatrice en pastorale,  
rue Haute 5, 7130 Binche 0470/100368 

 Mensue l de  l’Unité  Pas to rale  Re fondé e  de  Binc he - Es tinne s   
Edite ur re s ponsable  : Louis  We tshokonda -  c uré  

Rue  Haute , 5 7130 Binc he  064/ 332301 
louiswe tshokonda@gmail.c om 

Si vous souhaitez soutenir notre mensuel, merci de faire un virement au compte   
BE11 7320 4236 9348  de l’UP avec la communication 'EssenCiel' 

Alternance 1 2 3 4

4ème Ord. 5ème Ord. 6ème Ord. 7ème Ord.

02-févr 09-févr 16-févr 23-févr

Sacré-Cœur Rouveroy Sacré-Cœur Rouveroy
Buvrinnes Buvrinnes Buvrinnes Buvrinnes
Est-au-Val Haulchin Est-au-Val Haulchin
Peissant Fauroeulx Peissant Fauroeulx

03-févr 10-févr 17-févr 24-févr
Waudrez V-l-Bray Waudrez V-l-Bray
Bray-Levt Bray-Cité Bray-Levt Bray-Cité
V-l-Sec V-l-Sec

St-Ursmer St-Ursmer St-Ursmer St-Ursmer
Est-au-Mt Est-au-Mt Est-au-Mt Est-au-Mt

Lundi Mardi Mercredi Jeudi

Ressaix

Bray-cité

Samedi

17h30
Péronnes-V Ressaix Péronnes-V Ressaix

18h00 Sacré-Cœur

19h00

Dimanche

9h15

10h45

Waudrez 
Etoile

Péron-Charb 
Quinteau


